
1 Parmi les propositions suivantes concernant différentes
méthodes de contraception, cochez (s’il en existe)

celle(s) qui est(sont) exacte(s) :
� a- parmi les contraceptifs progestatifs oraux à faible dose de

progestatif, les substances de référence sont la noréthistérone
et le lévonorgestrel

� b- chez les femmes recevant des estroprogestatifs par voie
percutanée, le risque de thrombose veineuse est moins élevé
qu’avec la voie orale

� c- posés dans les 5 jours après un rapport sexuel non protégé
en vue d’une contraception postcoïtale, les dispositifs intra-
utérins au cuivre ne sont pas efficaces

� d- les femmes utilisant une contraception orale sont exposées
à une grossesse non désirée en cas de diarrhées sévères pro-
voquées par l’orlistat

2 Parmi les propositions suivantes concernant les
enfants, cochez (s’il en existe) celle(s) qui est(sont)

exacte(s) :
� a- chez les mères dont l’accouchement avant la 34e semaine

d’aménorrhée paraît très probable, la corticothérapie injectable
anténatale réduit d’environ 50 % la mortalité néonatale

� b- le déficit immunitaire combiné sévère (DICS) lié au chromo-
some X conduit à maintenir les nouveau-nés en permanence
dans des bulles stériles, en l’absence de thérapie génique 

� c- chez les enfants et adolescents souffrant d’un retard mental
ou d’un autisme, avec des troubles du comportement, l’halo-
péridol est le médicament de référence quand un neurolep-
tique est jugé utile

� d- chez des enfants recevant de la brimonidine en collyre, un
essai clinique a montré une somnolence chez 55 % d'entre
eux

3 Parmi les propositions suivantes concernant certains
troubles neuropsychiques ou leur traitement, cochez

(s’il en existe) celle(s) qui est(sont) exacte(s) :
� a- chez les patients atteints de trouble bipolaire, un traitement

par lithium ne diminue pas les risques suicidaires 
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Réponses

1.a :vrai (p. 448) ; 
b :faux (p. 448) ; 
c :faux (p. 450) ; 
d :vrai (p. 420);

2.a :vrai (p. 453) ; 
b :vrai (p. 463) ; 
c :vrai (p. 425) ; 
d :vrai (p. 432);

3.a :faux (p. 409) ; 
b :faux (p. 425) ; 
c :vrai (p. 445) ; 
d :vrai (p. 432);

4.a :faux (p. 427) ; 
b :faux (p. 427) ; 
c :vrai (p. 406) ; 
d :faux (p. 424);

5.a :vrai (p. 455) ; 
b :vrai (p. 439) ; 
c :faux (p. 438) ; 
d :vrai (p. 441).

QUESTIONNAIRE “blanc”
Ce questionnaire “blanc”, limité à 5 questions, permet de s'entraîner en vue de la session 2009-2010 
du Test de Lecture mensuel Prescrire, qui se déroule suivant le nouveau calendrier présenté en page précédente.

� b- les neuroleptiques “atypiques” exposent moins souvent que
les neuroleptiques “classiques” à des diabètes

� c- lors des essais cliniques des cannabinoïdes dans les dou-
leurs neuropathiques ou dans la sclérose en plaques, les effets
indésirables les plus fréquents rapportés sont les sensations
vertigineuses, la somnolence et les céphalées 

� d- les dyskinésies tardives dues au métoclopramide sont rare-
ment réversibles

4 Parmi les propositions suivantes concernant des traite-
ments à visée cardiovasculaire, cochez (s’il en existe)

celle(s) qui est(sont) exacte(s) :
� a- chez les patients atteints d’insuffisance cardiaque chronique,

la prise en charge médicamenteuse repose en première ligne
sur un diurétique

� b- lors d’insuffisance cardiaque stabilisée, selon l’évaluation
clinique, le bisoprolol ne fait pas partie des bêtabloquants ayant
réduit la mortalité 

� c- suite à une angioplastie sans pose d’endoprothèse, l’anti-
agrégant avec la meilleure balance bénéfices-risques est l’as-
pirine à raison de 75 mg à 325 mg par jour 

� d- dans les coronaropathies aiguës, en cas d’angioplastie coro-
naire avec pose d’endoprothèse, l’ajout de clopidogrel à l’aspi-
rine n’apporte aucun bénéfice

5 Parmi les propositions suivantes concernant les ano-
malies de la prostate, cochez (s’il en existe) celle(s) qui

est(sont) exacte(s) :
� a- chez la grande majorité des patients porteurs d’un cancer

prostatique intracapsulaire, le taux de l’antigène spécifique
prostatique (PSA) est normal 

� b- l’ajout du toucher rectal au dosage du PSA augmente de
deux tiers environ le nombre de biopsies prostatiques inutiles 

� c- l’hypertrophie bénigne de prostate n’est pas source d’éléva-
tion du taux de PSA

� d- parmi les effets indésirables des biopsies prostatiques, les
prostatites surviennent dans environ 1 % des cas 

Les 5 questions portent sur le n° 308 de juin 2009. Les réponses figurent ci-dessous.




